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3L’ENTRÉE DU MENU ◄

  LES COULISSES DE L’INFO LOCALE

ductive qu’autre chose». Gérard 

Onesta la joue plus ‘‘fairplay’’ en 

comprenant la volonté des uns 

et des autres. «Guilhem Serieys a 
affirmé la volonté de ne pas oublier 
la mécanique citoyenne ; François 
Simon a voulu rappeler qu’on était 
un parti ouvert et je l’ai rassuré de 
vive voix samedi dernier ; quant à 
Gérard Poujade, c’est un élu qui est 
aujourd’hui tout seul et qui cherche 
à exister» décortique-t-il. Pas d’in-

quiétude pour la tête de liste, «j’ai 
toujours été dans une logique de 

rassemblement, en témoigne ma 
liste en 2010 où 50% des candidats 
n’étaient pas EELV», rappelle-t-il. 

Les premiers candidats désignés 

pour être sur les listes de chaque 

département «représentent un vi-
vier de candidat mais il n’y a pas de 
têtes de liste», affirme-t-il. Pour-
tant, ils sont classés par ordre 

(soit avec un numéro 1) «mais cela 
concerne seulement EELV, on pour-
ra intégrer les autres composantes 
du rassemblement.» Pour François 

Simon, «ce ne sera pas si simple de 
dire à un premier de la liste EELV 
qu’on met quelqu’un d’autre en 
tête de liste…» Tout cela va se né-

gocier d’ici septembre. L’été pro-

met d’être chaud…

La tribune de trop ? En tout cas, le 

texte paru dans Médiapart signé 

par François Simon (élu EELV), 

Gérard Poujade (élu qui vient de 

quitter le PS) et Guilhem Serieys 

(élu Parti de Gauche) a «secoué 
le cocotier chez les Verts», avoue 

François Simon. Cela fait plusieurs 

mois que les écologistes ont en-

gagé leur processus interne pour 

désigner les candidats de la fu-

ture liste menée par Gérard Ones-

ta : «On était en train de se fermer 
sur nous-même», remarque Fran-

çois Simon. Inquiet, il a co-signé 

la tribune pour que son parti «s’in-
sère dans la démarche de rassem-
blement citoyen qui se prépare». 

Suite à l’Assemblée générale 

d’EELV, qui a eu lieu samedi der-

nier, il se dit aujourd’hui «entière-
ment satisfait de la motion votée 
à l’immense majorité qui appelle 
à travailler avec le Parti de gauche 
notamment.» Conscient que sa 

tribune «a interpellé, voire agacé», 

il estime qu’elle a eu l’effet vou-

lu «car elle nous a permis de nous 
ressaisir et  je retrouve EELV dans 
la démarche que j’aime». Certains 

ne le voient pas tout à fait de cet 

œil : «J’ai trouvé cet appel de trois 
élus pour une démarche citoyenne 
un peu étrange, les citoyens n’ont 
pas besoin d’eux pour s’organiser» 

raille Guillaume Cros, président 

du groupe EELV à la Région, 

«cette tribune est plus contrepro-

« On était en train 

de se fermer 

sur nous-même. »

Les Verts sous tension…

MÉSENTENTE. A Europe Ecologie 
Les Verts, les élections régionales se 
préparent et ce n’est pas de tout repos. 
En plein processus de désignation des 
candidats sur les listes départementales, 
trois élus régionaux ont jeté un pavé 
dans la marre… 

 /// Par Coralie Bombail.

@CBombail
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Notre ville va mal ! Lors de la campagne muni-

cipale et après votre élection, vous avez affiché 
votre volonté de vous investir sur «les questions 
de sécurité qui concernent la proximité, la tran-
quillité, les incivilités.» (Interview au  "Point" du 

14/11/2014)

A peine élu, vous avez cependant demandé à 

vos électeurs et, plus généralement, aux tou-

lousains, du temps, beaucoup de temps, afin 
de réaliser cet objectif, tirant argument de la 

situation laissée par votre prédécesseur et de 

l’endettement de la ville pour différer certaines 
mesures. 

Si notre association (et les citoyens qu’elle re-

présente)   a approuvé vos propositions et com-

pris leur étalement, elle ne partage pas en re-

vanche le diagnostic formulé et l’a fait savoir à 

vos adjoints et collaborateurs. Les remèdes re-

tenus à ce jour (installation de caméras et aug-

mentation des effectifs) ne règleront qu’une 
faible part des problèmes soulevés.

Entre-temps et sans barguigner, vous avez an-

noncé une augmentation de 15% de la charge 

fiscale pesant sur les ménages.
C’est pourquoi notre association, à l’écoute 

quotidienne de ses membres souvent regrou-

pés en collectifs sectoriels, a réuni des exper-

tises et formulé une série de propositions, lors 

d’une réunion au Capitole le 20 avril dernier. 

Votre collaborateur le plus proche nous avait 

alors assuré que nos propositions «seraient exa-
minées sérieusement, dans les meilleurs délais, 
avant arbitrage politique».

Nous attendons toujours…. 

L’exaspération grandissante des toulousains 

est en train de se transformer en colère. 

Les riverains ne sont ni représentés ni écoutés 

dans le processus de consultation conduisant 

aux principales décisions les concernant. Le 

nombre et la surface des terrasses ont copieu-

sement augmenté et les difficultés d’accès au 
domaine public se sont accrues, tandis que les 

épiceries de nuits et les bars musicaux fleu-

rissent, détruisant un calme déjà précaire et 

créant des foyers d’insécurité supplémentaire.

En l’état, les comités de quartiers sont un leurre 

démocratique. 

Faut-il rappeler que la démocratie ne se ré-

sume pas à un exercice électoral à l’issue du-

quel les électeurs sont invités à attendre… la 

fin de la mandature pour s’exprimer!
Il est temps, il est grand temps, Monsieur le 

Maire, que vous preniez enfin la mesure des vé-

ritables enjeux pour lesquels, nous dit-on, vous 

auriez été élu !

Pour l’équipe BVTC

MONSIEUR LE MAIRE,

Nathalie Di Pietro
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JEAN-LUC MOUDENC

DESTINATAIRE DE LA LETTRE :

Il a été élu maire en avril 2014, lui qui fut déjà l’édile de la 

ville rose de 2004 à 2008. Il est également président de 

Toulouse Métropole, mais aussi de l’association des maires 

des grandes villes de France.

« L’exaspération 

grandissante des toulousains 

est en train de se transformer 

en colère »

 « Il est temps 

que vous preniez la mesure 

des enjeux pour lesquels 

vous auriez été élu »

Pour l’équipe BVTC
Association d’intérêt général, Bien Vivre 

Toulouse Centre a pour objet principal  «de 
lutter contre toutes formes de nuisance ou 
d’agression sonore ou olfactive, diurne ou 
nocturne ; toutes entraves à la locomotion 
pédestre pénalisant au premier chef les 
handicapés, les personnes âgées, les jeunes 
enfants et les familles ; les incivilités, 
l’insécurité ; plus généralement, toutes formes 

de dégradation de l’environnement public. »
Membre du réseau national "Vivre La Ville", elle 

regroupe aujourd’hui plus de 200 adhérents. 


